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GA7ETTE -  VARSOVIE
DU MERCREDI 15. NOYEMBRE 1758.

De Ma dr id le r. O&obre. 
e R oi jouit maintenant d ’ 

untparfaite fante auPalais 
de Vtlla<vichsa„ on-S. M . 
eontinue de faire fa refi- 
dence.
D e Paris le 21. O&obre„ 

L e 1 9 .d e  ce m ois, le Roi nomma Ie 
Prince de Joubise M arechal dc France. 
L e  2'z. S. M . partit pour Fontainebleau 
d ’ou Elle ne reviendra que Ie 2-7. Le 
Com te de M arainuille depeche' par le 
M arechal de Daun arriva a Fontaine­
bleau le 2ę. pour porter au Roi les de- 
tails de la bataille de Roch-Kirchen.

En consequence de la L ettre, que Ie 
R o i a ecrite au x  Yicaires-Gene'raux.de 
l ’Archćve'que de Paris,. ils donnerent un 
M andem ent pour faire chanter dans la 
M etropolitalne 8c autres Eglifes du Dio- 
cefe le  Te Deum, a foccafion des avan- 
tages remporte's cette  annee fur les -En- 
nemis.- Ils s’y  exprim ent de la maniere 
fuivante..

„  Nous v.ous annonęonsj N o s tr e s - . 
„  chers Freres, deux eve'nemens auffi 
, ,  honorables qu’avantageux a la France. 
„  Le prem ier eft: la defaite d’ une Arme'e 
,, de plus d evin gt m ille hommes» avec 
„  laquelle les Anglois avoient entrepris 
, ,  dans l 1Amerique, de fe rendre m aitres 
„  d’unv fortereffe, dont la prife leur au- 
„  roit fraye la  voie potir envahir tout le 
, ,  Canada. Le fecond eft la Vi£Łoire rem - 
„  porte'e fur un Corps nombreux, de 
„  Troupes de la meme N ation, qui avo- 
,,  ient fait une defcente aux environs de 
», St. Mało> dans le deftein, ou de s’em- 
, ,  parerde cette Place importante, ou de 
,,  faire un riche butin dans les lieux qui 
„  l ’environnent.

,,  Enfłes du fucces de quelques-unes 
,,  de leurs entreprifes, ces fiers Ennemis 
,,  s’ e'toient-flattes qu’en.redoublant leurs 
„  efforts;, qu’en augnientant leurs F o r  • 
«  ces M aritimeSi par 1’Arm em ent des 
„  F lottes immenfes, qu’ils delfinoient a 
n  attaquer nos Cótes Sc nos Colonies,,



ils nous feroient repentir de n’avoir 
, ,  pas fouffert qu’au m iiieu de la Paix, 8c 
,,  au inepris des Traite's les plus fole- 
, ,  ninels, ils nous fiftent impunement les 
, ,  plus grandes infultes, &  qu ’ils s’em- 
„  paraflent de tous. nos Vaffleaux, qui ne 
,,  fe feroient pas premunis contrę leurs 
,,  attaques.

,, D eja ils fe repaifloient des vaines 
5, efperances, qu ’ iis avoient conęues d’ 
, ,  hum ilier les Franęois, d’abai(Ter leur 
„  puiflfance, &  de s’arroger a eux feulś

1 empire des Mers peut-etre meme 
, ,  fe difoierit-ils, com me les Ennemis du 
, ,  Peuple d' lsrael; Nous les po u rfu t VI'on s, 
i , &  nous nous en rendrons les rnai- 
s, tres, nous partagerons leurs depouilles, 
, ,  fi? nous fatisferons tout a la fois notre 
, ,  avidite  &  notre vengeance.

„  M ais le fucces n’a pas repondu a 
, ,  leur attente; la plupart de leurs entre- 
„  prifes ont tourne' a leur confufion.- &  
, ,  nous avons tout lieu d’elperer, que le  
„  C ie li qui connoit la droiture des inten- 
,,  tions de notre A ugufte Monarque, 8c 
,,  1 injuftice des defteins de les Ennemis, 
,,  lui continuera fes faveurs, &  punira* 
, ,  dans ceux qui Pont force a prendre les- 
„  Arm es, le violem ent des L o ix  fes plus 
, ,  facre'es.

Ce Prince R eligieux, perftiade' que Ies 
„  differents a^antages qu ’il a de.ja rem- 
„  portes dans le cours de cette Cam pa- 
„  g n e, font autant de bienfaits du C ieli 
„  qui exigen t, de fa part &  de la nótre, 
„  la plus vive reconnoi(fance,nous ordon- 
„  ne cPen rendre avec lui de tres humbles 
„  aftions de graces au Seigneur des A r-  
„  mees, au Dieu fort fi? puijjant dans les 
, y Combats.

j , Empreftbns-neus de nous conformer 
,, a des ordres que la R-eligion a diftes; 
,,  mais en m em e tems que nous remer- 
, ,  cierons le Seigneur, des bienfaits que 
«m ous tenons de fa main, &  du lecours

„  dont il nous a favorifes dans les oc- 
,,  cafions oii nous avons im plore fa pro- 
,,  teffion  toute-puiffante, conjurons-ie 

de difliper les pernicieux projets, qu*
,, une ambition demefuree 8c une haine 
„  implacabie ont formes contrę le plus 
„  .pacifique de tous les R ois. & c.

De.Londres le 20. OBobr.e.
Le Roi vient de nommer aux Emplois 

’ qui vaquoient dans 1’Armee par la mort 
des Officiers qui ont ete. tues en Europę 
ou en Ameriąue cette annee. On leve 
beaucoup de Recrues pour completer les 
differens Corps, qui ont perdu du monde 
pendant' cette Campagne. L e  General 
Carr a ete fait Lieutenant-Colonel du 
premier Regim ent des Gardes a pied a la 
place du feu .General Dury, L e  Lord 

■ Frederic Cavendish,Colonel d’une Com- 
pagnie de ce R egim ent, fait Prifonnier 
de guerre dans Paffaire de Saint Ca/l, ar- 
riva ici avant-hier de France avec un 
Cartel pour 1’e'change des Prifonniers de 
guerre faits par Ies Fran(ois dans cette 
A ćtion,

De Hambourg le 30. OBobre. 
Suivant les avis de D resie  du 23. tout 

eft en mouvemeńt dans cette Capitale 
depuis la bataille de Hochkirchen, &  Pon 
y  conduit chaque jour quantite' de char- 
riots de ble(Te's, que Pon met dans l ’Hó- 
tel" de Bruhl, dont on a fait u n ' Hopital. 
L es Bourgeois doivent fournir a PH ótel 
de ville 8. Quinraux de vielle toile pro­
pre a faire des bandages 8c de la Charpie, 
Sc grand nombre de tailleurs font obliges 
de trayailler a plufieurs m illiers de cou- 
vertures, pour Iefquelles le M agiftrat a  
du fournir Petoffe.

De Berlin le 29. OBobre.
I f  Annee Suedoise eft encore en partie 

a Prentzlono, 8c en partie a Torgilon/'8c 
Fer dinands- Hoff. Un De'tachcment de 
1500. hommes de cette Armee* prit le 
18 d e c e  mois par capitulation la viile



de Demmiń. Com me ils marchent auffi 
en foi ces fur Anclamy Fon a juge coove- 
nable d’en retirer la Garnifon, pour ne 
pas l’expofer a fe trouver entfe deux 
feux, Sc cela a ete execute fe 21. fans ia 
moindre perte.

L e  Farsonie le //.■ PJouembre.
L e R., P. Dogiel des Ecoles Pieufes 

eut 1’honneur de prefenter hier a S. M . 
dans une audience, q u 'E lle  a eu La bonte 
de lui aceorder, le Premier Y olum e du 
Corps Diplomatique dit Royaume de polo- 
gne &  du Grand Luche de Lithuanie. 
C e t  Ouyrage, qui fera partage en 8- Vo- 
lum es, eft fe premier en ce genre, que 
nous ayons en ce pays-ci, &  fait hon- 
neur a ia  Congregation des Ecoles pieufes, 
Sc particulierem ent a l ’Auteur,qui a con- 
iacre fes travaux &  fes veilles a une entre-. 
prife auffi u tile . L a  fatisfa&ion 8c les 
m arques de bonte,que S. M .a daigne lui 
tem oigner en acceptant le Prem ier'Vo!u- 
IX!e, eft un prejuge bien flatteur en faveur 
de 1 O uvrage, Sc un pronoftic aftiire de la 
m aniere, dont il fera acciieilli par le*pu- 

lic.C e L ivre e'tant deja approu-ve par les 
M iniftres d’ £tat fe veńdra dans cette Ca- 
Citale a 1 Jmprimerie des Ec/iles Pieufes, 
ou les Perfonnesj qui vouaront l ’acque- 
rir, auront la bonte' de s’adreffer.

Suitę du Journal du Siege de Neifte 
du z / OBobre au j .  JSIocJembre.

L  obfeurite' .de la nuit favorifa ce def- 
fein, & n o s travailleurs poulferent leurs 
ouvrages avec tant d'ardeur, qu’ils eu­
rent fe bonheur d’achever'a m oitie 2. 
batteries a .4. pieces de Canon a notre 
A ile  Gauche, fur une hauteur, qui tou- 
che a la rue de M o ra v ie ,  fans que l ’ En- 
neir.i ait tire un feul coup de Canon, ou 
je tte  de boulet flambant pour voir ce
qui fe pafie aux environs de la Vilfe; ils  
parvinrent aufti a faire a moitie' une R e- 
doute aftez confiderable .au Centre du 
Cam p fer la hauteur, q u i . eft entre la 
VilJe 8c la Citadelle.

L e z's a la pointę du jour, 1’Eńnemi s* 
etant apercu de nos ouvrages, il y  fit un 
feu treś v if  du Canon juftjues dans la 
nuit; toutefpis cela n’empecha pas nos 
Trayailleurs* dę continuer avec grandę 
aftivi.te feurs travaux. L ’£nnemi tira* 
m ais fans effet pendant ce jour-la plus 
de i20ó. coups de Canon, la plupart 
contrę l ’ouvrage de la grandę Redoute. 
La nuit fuivante on parvint a m ettre en 
etat les 2. batteries de 1’Aile Gauche de 
pouvoir y  drefter Ie Canon. On com~ 
menca a travailler fur la Crete des hau­
teurs a quelques autres batteries Sc re- 
tranchemens v is-a-vs de la grandę R e ­
doute pour couvrir 1’Infanterie; mais on 
ne parvint pas , cette nuit a fes m ettre 
en e'tat de pouvoir s’en feryir.

L e  26. de grand matin ón commenca 
a tirer de nos batteries de 1’A ile  Gauche; 
fe Canon .fu t pointę' contrę 1’eclufede la 
digue en dela de ia Neiffe pres du m ou- 
lin neuf, puifque fa deftruólion en faifoit 
ecoufer leś eaux de 1’Inodation, 8c facili- 
tera les aprochesjdpnt on pourroit avoir 
beibin d’y  faire. Cependant 1’Ennemi 
continua a faire un feu tres-vif fur nos 
batteries;mais le. nótre e’toit fi fuperieur, 
que nous ruinions pre^ufentierem eńt 
cette eclufe; pendant la nuit 1’Ennemi 
chercha a la reparer, mais notre feu, qui 
recommenca fe lendemain m atin, fut fi 
bien fervi, qu ’elle fut entierement de'- 
truite.

Les Travailleurs de la grandę R edou­
te continuerent toujours avec grandę 
a£fivite a mener leur ouvrage a fa per- 
feftion; ils drefterent avec un foin incro- 
yable 2 bateries a 5 .Canons, l ’une contrę 
Ia v ille , Sc 1’autre contrę la Citadelle; 
&  au Centre de ces 2. batteries ils tra- 
vaillerent auffi a un emplacement de j .  
m ortiers. L ’Ennemi jetta  plus de 150 
bombes, mais il n ’en pouvoit faire torri- 
ber aucune dans cet ouyrage, Sc la viva-



ci te du feu de fon Canon n’eut d’autre ce fiege en blocus, fi 1’Armee Pruffienne 
■ effet, que dr* nous avoir blefie Sc tue s’aprochoit d’avantage, pour aller au-de- 

quelque peu de monde. Il continua fon vant d’ Elie prendre un nouveau Camp 
feu toute. la  n u it, com me auffi lc 27. avec le refte des Troupes J. &  R , L ’ 
m ais fap;s autre effet. que de nous avoir Ennemi fit cc jour 6c le fuivant 1111 
tue un C ro a te , 8t blefle quelques Trava- grand feu de fon Canon fur lesT ravail- 
illeurs.,outre 2 chevaux du piquet ćaxon, leurs, qui fe trouvoient dans la T ran - 
qui -ont ete tues. chee, toute fois fans leur caufer du dom-

L e  2g le feu ennemi fut continue mage'. Au changement du Cam p,la Gar- 
avec la m em e vivacite , que-la nuit pre- nifon ennemie fit une fortie avec la Ca- 
cedente; dc notre cóte nous ruinames un valerie 8c quelques Bataillons dTnfan- 
pont ennemi. t rie, qui avoient du Canon-- mais un

U n  gros Deftachement de Cavalerie Detachement de 150. chevaux du Lieu- 
Allem ande etant arrive hier de Yienne, tenant-General de Zefcbw itz ,  s’etant 
M r. de Zeschw itz Lieutenant-General trouvć polte fur 1’AiIe Gauche,repoufla d’ 
des Troupes Saxonnes fe porta au dela abord 50 Houflars ennemis, qui s y  eto- 
de la NetJJe, p o fta ‘ ce Detachem ent a ient aproches. Apres ceux-ci parurent 4. 
N eU nz, &  fit avancer vers la V ille  tous a 500 hommes de Cavalerie, dont Fin- 

' les autres poftes autant qu ’il etoit pof- tention etoit fans doute d’attirer le mon- 
fible, de forte que cette forterefie fe de qui fe trouvoit dans la tranchee, pour 
trouve aćłu  llem ent tout fermee. T ou s procurer 1’oęcafion aux Bataillons, qui s’  
les preparatifs ont e'te' faits aujourd’hui avanęoient d’attaquer; aufli,pendant que 
pour ouvrir les tranchees pendant la le piquet efcarmouchoit avec la Cava- 
n u it. Urie. ennem ie, le Pulck d’ Ulans du Com -

L e  29. les Tranche'es s’ouvrirent fans te de .Renard avanęa, &  la Cavalerie en-
perte la nuit paflee, 1’ Ennemi ne s’en nemie fut repouflee 8c chaflee jufque
etant apercu q.ue lorfqu’il commenca dans la ville , lTnfanterie de la fortie
a faire jour.’ Nous n’avons qu’un homme ch> rcha auffi a fe retirer.
de tue &  deux de blefles, quoique notre A  cette  occafion il y  eut quelques 
parallele ne foit qu’a 250 pas des glacis. uns de la Cavalerie ennemie de tues, 8c 

L e  50. on elargit les tranche'es, 8c le faits 30 de prifonniers. Mr. le Com te 
31. on continua a y  travailler, vu que 1’ dc Renard  s’eft principalement diftingue 
Ennemi ne pouvoit guerres fe fervir de dans cette affaire,-le Piquet de m em e, que
fon A rtillerie, a caufe de la trop grandę le Pulck dbjlans de Mr. le Comte de
elevation de fes ouvrages,il pafla la plus Renard  fe font parfaitement bien acqui-
grande partie du jour a les rabai.fler. tes de leur devoir» deforte que Mr. le

Le 4 9bre il fiut conclu de changer la Lieutenant Genćral de Zefchwitz en a
/pofition du Camp des Troupes J. 6c R . tem oigne toute forte de contentem ent

devant N eijp , a caufe de 1’aproche de 1’ &  de fatisfaćtion.
Arm ee du R o i de RruJJe, &  de changer

A  Z E R  T IS S E M E M T .
O n fait favo!r aux amateurs du jardinage, qu’il y  a de nouveau a avoir cette A u - 

tom ne dans la maifon de M r. Ekfteiif derriere Otwock, plufieurs fortes d’arbres de 
differente grandeurj favoir:des Pechers, des Abricotiers, d .s  Cerifiers, des Potnmiers, 
des Poiriers, des M uriers.O n y trouve aufli. plufieurs beaux Iivres,comme les O euvres 
du St. Auguftin, les Oeuvres du Clem ent X I. Scriptores hiftorise Ecclefiafticae, les 
Sermons du Pere Harnifcher en Allem and, Cas de Confciencc 8cc- tous tres propre- 
m ent relies.



SUPPLEMENT a l a  GAZETTE de VARSOVIE 
d u  15. Novembre 1758.

JDuĄuartier-General de l’ Armee I. &  R . h.Jauernick.. J O U R N A L  du 28 . OBobrc
au i. Nosjembre.

e Lieutenant-General Com te de W ie d , marcha le 2S. de 1’Arme'e 
' vers N eifs en Silejie avec un Corps' de Troupes compose de 9. Ba­
taillons, ; de 10. Compagnies de Grenadiers,* 8c de 4. R egim ens de 
Cavallerie, Les Ennemis refterent cependant ce jour la dans l ’ina- 

ft io n  dans leur Camp- de Gbrlitz; le General de Laudohn, qui eft 
a Libftein , les ohfervant fur leurs flancs, &  fur leurs derrieres. Ce 
General eut ordre de retirer a  lui de Bautzen le Gene'ral-Major 
Q£' N auendorff avec les. Troupes a fes ordres,. &  d’en renforcer cel­

les qu il commandet afin a’etre pret a pourfuivre avec d’autant plus de vivacite les 
Ennemis au moment, qu ils fe m ettreient en marche ,, pour laauelle , on eut des 
avisr qu ils faifoient de prochaines difpofitions.

Ces avis^ furent confirmes le 29, par le rap p o rt, que le G eneral-M ajor de 
peta envoya- de S c h o n b e r g oii il etoit, portant qu ’un Gros dTnfanterie Sc de Ca- 
yallerie Pruffienne avoit marche m enant beaucoup. de Chariots; de Gbrlitz a Lei- 
poldshayn par le grand chemin de Lauban.

T o u te  1’Armee ennemie s ’ebranla la n u it du 29. au 30. ,, profftant de la nuit, 
pour e v .r  fon Camp a la fourdine, Sc laiflant derriere elle une forte Arriere-Garde, 
qui la tu ivit lorsque Je jour parut. M . de Laudohn tom ba fu r ie  champ fur cette 
Arriere Gardę , qu i fut fans relache pourfuivie pendant toute fa marche par les 
Troupes a les ordres. M . de Fela eut d’autre part ordre de la prendre en flanc 
ce qu il h t avec une Com pagnie de Grenadiers- Sc m ille  hommes dTnfanterie cau- 
iant par la beaucoup de perte a 1’ EnnemL

On le pourfuivit de cette forte jusques bien avant dans la n u it , que les P rfifl 
Jtens camperent derriere Geilsdorffi &  plus Ioin vers Lauban..

On peut aifcment juger p a rłe ś  m orts ,. qu ’on a trouvei fur Ies chem ins, que
cette marche leur a coute en tue's 8c bleffes plus- de 300. hommes , ce qui eft con- 

.r.m e, de toutes Parts par les rapports des habitans du Pays, &  d’autant moins diffl- 
ci e ^a croire que 1’A rtilierie dii: General; Laudohn a e'te fervie avec beaucoup de 
UCC-.S , que le feu continuel de la  Moufqueterie- ne lui a pas cede', 8c que nos 

Gens, ont presque toujours ete a 50. pas des E nnem is...
On affiire au refte que le General Pruffien de Bulew  &  Ie Colonel le Noble 

o n t au nom re de bleffes ,. &  que le prem ier eft meme m ort dans fon caroffe avant 
u arriver a Lauban, 011 il fe faifoit transporter,.

Pour perfuader a 1’Ennemi, que toute nótre Arme'e vouloit d’ailleurs le fuivre
a Pled? Ie M arechal fit detendre en partie Ie camp , 8c donna ordre

'l iT- * Ci*- rcilt:® as ^  rapprocher de la Gauche ,. Sc3 a la Refcrve de fe tenir prete a 
paffer,- |a Neifs.. r

,1  .Peni ant ^ o u r ffue les- Pruffiens ont fait a Gbrlitz , ils ont accable' cette 
V/ ,e ? 'nil ffue Bautzen dfimmenfes impofitions •• O utre les Troupes quii y  ont 
ete mu es en Qp_artiers ,, Sc auxquelles il. a fallu faire des fournitures- tres  ̂cheres, 
e 01 dz prufle a im pofe a G brlitz par. un ordre. expres 30. m ille  Ecus de eon-

N®. XC1L



tributions, fans aucun egard a Pimpófiibilke notoire d’y  fournir , ni aux reprcTen- 
tations, qm ont ete faites.

Le 31 la Referve palia la N iifs  enfuite des ordres 3 q u ’ elle en avoit eus , Sc 
campa au dela de cette R iyiere, apres avoir fait occuper Gbrlitz par le Corps des 
Chafleurs 8c des Pionniers. r

Aujourd’hui les Ennemis fon reftes a Laubąry fans faire aucun mouyemeńt; 
leurs Bagages &  8. a 9. m ille hommes, ainfi que PArtillerie de referve ont feulertlent 
palle la Ą u e t Ą  mais au rapport des Deferteurs ils doivent fe rem ettre fcn marche la 
nuit prochaine.

• State du J O U R N A L  de /’ Armee combinće de /’ Empire' depuis k  zg OBobre ju sq u ’au 2 .

No<vembre du Ouartier-General h Gishiibel.
Les Arme'es &  leurs poltes avances font reftes depuis le dernier Journal dans 

eur precedente pofition,fans qu il fe foit oparć aucun changement de part ni d’autre, 
out s eft borne a deux tentatives, que les Ennemis ont faites a Lucca contr-" le C o ­

lonel lVec%ey, ils Py,ont attaque deux jours de fiiire ; m ais, par nne fuite des fages 
cmpolmons, qu ’il avoit fa ite s, ils ont ete chaque fois vigoureu(em m t repoutfies, &
on leur a pns s. HoutTars. *

■Le, D etachem ent, qui avoit ete envoye' au dela de Yglbe  aux Ordres du Com- 
e . 1C® as EJłerha&y Lieutenant-G eneral, s’eft ,avance jusqu es.a  Bijiboffituerdas 

m ais n ayant vu dans ces environs aucune Troupe enntmie , il a de nouveau pris 
poite a fVun(chdorff, d 'ou il eft enfuite revenu aujourd’hui au Camp de Pirna; Ce- 
pen ant e Colonel de Torrock eft refte avec toutes les Houftars au dela de 1 'Elbe^ 

u cote ae Rofendorjf> pour relierrer de plus en plus les Ennemis dans ces parties, 
oe pour obferver en m em e tems la Garnifon de D; esde.

A u refte 1’ Armee ayant eu ordre de fe tenir prete a s’e'branler a chaque in- 
ftant, on a repiie le p o n t, qu’on avoit jette a Pirna  des pontons de 1’A rm ee, &
I on en a etabli un autre dans le meme endroit des Batteaux du pays.

L e  Lieutenant General de Haldick  n’a fait de fon cóte aucun changement 
dans fa pofition a Freyberg; m ais Ie General de Kleefe/d, qui en-a ete detache, a 
pris pofte a Hohenftetn a portee de Ponig fur le chemin de Leipfig.

-1 - L;e.S J nner7 ‘S ° nt d ’ail{eurs recommence de trayaiiler a fortifier Dresde ,  ou 
ils  etabhffent de gros m ągazins pour la fubfiftance de leurs Troupes pendant P hy- 
ver. Com m e cependant tout a ete' fourrage 8c confomme dans ces environs, ils 
ło n t  venir, en rem ontant P Elb:, quantite de fubfiftances de Magdebourg, &  de Tor- 
g a u , pour empecher ces transports le Gene'ral Com te Efterhazy a envoye piufieurs 
D etachem ens le long de YElbe jusqu ’aux environs de cette derniere yille.

Le f e!d-M arechal Com te de Daun a depeche ces jours derniers le General de 
It lh e r  a M gr. le Prince de Deux-Pents, 8c apres un entretien avec S. A . S. ce G e­
neral eft reparti pour PArm ee I. &  R .

De yienne, le g N o v em b r e . M gr. le D uc Charles de Lorraine  eft parti dfici 
L undi dernier, pour fe rendre a Eruxelles.

Il arriva ici le  m em e iour trois Drapeaux , de ceux qui ont ete pris par les 
f ra m "  a 1» Bataille de Lutwlbergy &  qui ont ete envoyes de Parts par le C om ­
te de Stharemberg Ambaflfadeur d e S .M .I &  R . aupres du Roi T  C

m p i ; jeA/ ° ™ i rde 1>Arnf e L  & R - n ’eft point encore arrive on fait cependant 
que le M arechal Com te de Daun marche fur Dresde , dc que d’ailieurs M . Lau- 
dohn a encore harcelle ayec iucces 1’Arriere-Garde des Ennemis.


